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Ce procede de transport s'est montre trös avantageux

et a de l'avenir dans la construetion des funiculaires.

Le tunnel offrait egalement de grandes difficultös.

Comme la pente en est trös forte, 60 %, le transport des

döblais etait dangereux et le travail y etait encore rendu

plus penible par le fait que les gaz ne pouvaient sortir du

souterrain.
La partie mecanique etait confiee, comme nous l'avons

dit, aux Usines de Boll, Fonderie de Berne. Cette usine,

qui s'est fait une specialite de travaux de ce genre, a

applique au funiculaire St-Imier-Sonnenberg les

perfectionnements les plus modernes. Pour la superstrueture on

a choisi un profil plus lourd que d'habitude, ainsi que

pour les ancrages. Les essais des freins, en prösence des

ingenieurs du Departement födöral, ont ötö effectuös ä la

fin de juillet et ont pleinement reussi.

La collaudation officielle a eu lieu le 7 aoüt, l'exploitation

reguliere a commence le lundi 10 aoüt 1903.

Bendlikon, octobre 1903.

F. W. Smallenhurg'

Comme suite ä l'article precedent, nous publierons

plus tard1 une notice et des dessins se rapportant ä la

voiture, ä la superstrueture de la voie et ä la Station

supörieure du funiculaire St-Imier-Sonnenberg. (Red.)

1 Voir la Note de la Redaction, page 306.

2)/vers.
Le concours pour le bätiment d'öcole

du Gambach, ä Fribourg1.

Le Journal « La Liberte », de Fribourg, a publiö, dans ses

numöros des 4, 5 et 6 novembre dernier, sous la signature
« G. de M. », une sörie d'articles sur ce concours, dont nous

reproduisons ci-dessous une partie. Pleins d'ä-propos et de fine

perspicacitö, ils nous ont paru ötre le commentaire tout indi-

quö des projets primös que nous publions ici.

Nous venons de visiter avec un vif intöröt l'exposition des

projets et plans de la future Ecole du Gambach, ouverte ces

jours-ci dans le bätiment scolaire du quartier de la Neuveville,

bätiment qui est lui-möme un excellent modöle.

II faut grandement louer les autoritös communales de la ville
de Fribourg, d'avoir ainsi permis au vulgaire d'ötudier et de

comparer les envois des divers et nombreux architectes

coneurrents. C'est un moyen de stimuler l'esprit public qui n'est

pas encore assez enclin ä s'oecuper des questions d'ödilitö, de

construetion, d'embellissement et se montre trop passif, trop
docile ä subir des transformations, des edifications parfois trös

malheureuses. Nous sommes tous trop peu pröoecupös de döve-

lopper Fribourg, non pas seulement au point de vue des intöröts

\ Voir N» du 10 novembre 1903, page 290.

matöriels de chacun, mais aussi en gräce, en beaute et en

elegance. Notre generation voit se produire une serie d'evene-
ments qui auront sur la ville une repercussion prolongee; sa

physionomie traditionnelle subit des retouches profondes et
l'avenir jugera d'aprös elles, si nous fümes des gächeurs ou des

artistes. Le passe nous a laissö uu patrimoine esthetique mer-
veilleux ; nous devons l'augmenter et non point le dilapider.

La meilleure legon de choses, en matiöre d'esthetique des

villes, c'est de mettre l'opinion publique en mesure de connai-
tre.de discuter tous les projets dont la realisation est desirable.
Et il est möme fort heureux qu'une certaine passion agite la
Population en de telles circonstances, que les controverses
naissent ardentes. Genöve, Neuchätel, Lausanne nous ont, ä

plusieurs reprises, depuis quelques annees, donne l'exemple de

ces campagnes, qui pour n'ötre pas toutes desinteressees dans

leur origine n'en demeurörent pas moins fecondes dans leurs
resultats generaux.

Nous saluons donc dans l'exposition actuelle une heureuse

introduetion k un mouvement qui, esperons-le, se generalisera.
L'öglise des Places, le pont de Perolles, les futurs musees et

bibliotheques, le Palais de justice seront autant d'oecasions —

que nous souhaitons prochaines — de rendre k la foule le goüt
et le sens que les bourgeoisies du moyen äge possedaient k un
si haut degre.

Nous pouvons faire nötres, ä ce propos, les paroles de

M. Guillaume Fatio, de Genöve, qui a justement dit: «Toute

construetion dans une ville doit oböir non seulement k des

besoins hygiöniques, mais encore esthetiques, de maniöre ä

donner l'impression du beau dans" toutes ses parties, et ä

eveiller chez le speetateur un sentiment de satisfaction qui le

dispose favorablement envers tout cequi l'entoure. »

Ces principes ont ete, ä Fribourg, profondöment möconnus

pendant trop longtemps; rejouissons-nous donc d'une orienta-

tion nouvelle. De cette orientation, le concours pour l'ecole du

Gambach est un Symptome^ significatif.
On peut constater, en effet, que tous les architectes qui y

ont pris part se sont efforces de satisfaire, ä la foij, les exi-

gences de la technique moderne en matiöre d'öcoles e^ celles

de l'esthetique, en mettant quelque chose de joli, de neuf, de

brillant, une pointe d'originalitö et de fantaisie dans la plupart
de leurs coneeptions. L'ensemble est donc hautement satisfai-

sant, la moyenne trös bonne et le jury s'est trouve devoir

vaincre des hösitations profondes, quej'easse, certainement,

partagöes.

II est,passe le temps oü l'Äcole eveillait^ sentiment d'une

maison triste et lugubre, ä la fagade morose, röbarbative ; oü

tout ötait et devait ötre raide, glacial et nu. Les grandes portes
s'ouvraient sur un gouffre noir; les salles de classe ötroites,

basses, empuanties, mal chaufföes, mal venülöes, avec une

lumiöre rare, au lieu de dilater d'avance l'esprit et l'äme des

enfants, distillaient sur eux la contrainte et l'ennui.
On cherche aujourd'hui une voie nouvelle et l'on se pröoe-

cupe de placer l'enfant dans un milieu fait pour lui, oü tout

doit ötre legon sans en avoir l'air, oü tout doit lui parier, ölever

ses idöes, augmenter son niveau intellectuel et moral, l'initier
aux joies de la forme, de la couleur, mettre la nature, la

plante, l'arbre, la fleur, en communion directe avec lui; enfin

donner ä ses jeux, ä ses sporls, l'espace et l'air libre dans le

clair soleil!
A ce point de vue, l'öcole du Gambach sera superbement

situöe, en face d'une nature splendide, d'un horizon de monta-

gnes radieuses.
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De grands jardins, des cours entoureront l'edifice et ses

facades baignees de soleil riront aux anges par toutes leurs

fenetres largement ouvertes.

Un tel emplacement devait avoir la plus heureuse influence

sur l'imagination des architectes, qui pouvait ä son aise

deployer ses ailes.

Gertes, l'ecole, maison oü l'enfant doit apprendre l'histoire
et la geographie de son pays, oü il formera son patriotisme et

s'imprögnera des gloires ancestrales, doit plus que tout autre

bätiment resumer en quelque sorte, dans ses grandes lignes, le

type local de la maison, pousse k son ultime perfectionnement.
II faut que la pierre, que le bois, que le motif decoratif aient

un sens pour l'enfant, un ton dont le maitre puisse tirer des

variations nombreuses, un ton dans la gamme de la ville, du

paysage, du pays.
Ces idees n'ont, sans doute, pas dominö entiörement les

futurs construeteurs de la maison d'öcole du Gambach ; mais,

ils ont subi au moins l'influence lointaine et mysterieuse du

milieu, et la plupart d'entre eux nous donnent un edifice fait

pour Fribourg, ayant sa raison d'etre chez nous, et qui prendra

sa place dans le tableau general de la cite sans heurt et sans

violence. Dejä, MM. Jungo et Hertling, pour la Neuveville, cedant

ä une pareille inspiration, nous donnörent une maison, certes

pratique, bien moderne et, cependant, assez semblable ä sa

voisine du Saint-Homme Bon pour qu'on la sente du möme sang

et de la möme race. Quel que soit le point d'oü vousexaminiez

cette ecole, de Lorette ou de la Grand'Rue, eile ne cree aucune

dissonance dans le paysage coutumier de cette partie de la
Basse-Ville et son toit, aux mouvements multiples, continue la

Silhouette de l'ensemble parfaitement.

Une seule erreur est ä deplorer, la couleur noire de la
couverture qui prive ce toit charmant d'une bonne partie des effets,

des reflets, des patines mordoröes, des jeux de lumiöres et

d'ombres que le temps, ce maitre coloriste, lui eüt peu k peu
donnö avec l'aide de nos bonnes vieilles tuiles rouges.

Je vais montrer une certaine outreeuidance en analysant les

projets de construetions qui sontl'objet de cet article. Mais que
les hommes de l'art se rassurent: je ne songe point ä marcher

dans leurs plates-bandes, conscient de tout ce qui me manque

pour appröcier leurs oeuvres au point de vue du rnetier.

Toute mon ambition est de degager, en simple amateur,

quelques impressions pouvant intöresser le public de la ville
de Fribourg.

Le concours ouvert par la Direction de l'Edilitö municipale
demandait une construetion servant k la fois d'Ecole primaire
de' Alles et d'Ecole secondaire. Huit salles pour la premiöre ca-

tögorie d'ölöves et, pour les cours professionnels et secondaires,

les locaux suivants : un atefier de couture, un atelier de linge-

rie, un cabinet d'essayage en relations avec deux salles pour
la coupe et la lingerie, une salle de repassage, cinq salles d'öcole,

une bibliothöque servant de salle de röunion pour les maltres,

une grande salle de dessin, ögalement lieu de röunion gönörale

; enfin, dans les combles, un logement pour employös. Si

nous donnons cette aride nomenclature, c'est pour faire voir

le döveloppement considörable qu'on devait donner ä cette

maison scolaire et aussi pour montrer les lacunes que sa

construetion comblera.

D'aprös le programme, les projets s'öcartant de plus de 5 %
de la somme de 230000 fr. ne devaient pas ötre pris en consi-

döration. La nouvelle öcole sera situöe au Gambach, derriöre la

villa Beau-Sejour et söparöe d'elle par une route et une cour.

II y a beaueoup d'imprevu dans ce concours, et chez ses

partieipants une envie evidente de sortir de l'orniöre et des

sentiers battus.
La plupart d'entre eux ont cherchö dans le toit la note

dominante de leur bätiment. Dans presque chaque projet, le toit
aux ailes immenses couvre la maison de larges pans ornes de

belies lucarnes en theories; enfln, des clochetons, des gi-
rouettes, des tourelles donnent ä l'ensemble beaueoup de gräce,
de legörete, une flne Silhouette.

Cette renaissance du toit est le signe le plus frappant d'un

retour ä Festhetique nationale, car c'est le toit qui fut toujours
le prineipal ölement de la maison suisse, ölement architectural,
ölement decoratif. Le grand toit avec ses aretes vives et ses

pentes raides est fait pratiquement pour notre climat; avec ses

auvents avances, il protöge les murailles contre les intempe-

ries ; il laisse glisser la neige et la pluie dont notre pays est si

genöreusement gratiflö par le ciel; enfin, il s'harmonise etroi-
tement avec nos paysages, la coupe des horizons, la nature fo-

restiöre.
L'engouement pour les terrasses ä l'italienne, pour les

toitures plates, le dölaissement, momentane, esperons-le, des

avant-toits, des auvents, de tout un systöme normal de defense

et de refuge contre l'hiver, contre le vent, contre la neige et la

pluie, est donc une chose fächeuse comme, du reste, l'abandon

des rues ä arcades, du ä l'influence de modes et de styles

Importes de l'etranger.
La Silhouette d'une maison, la facon dont eile detache ses

lignes sur le bleu du ciel, ou dans l'atmosphöre lunaire de la

nuit, a une grande importance, bien comprise par les auteurs

des projets exposes ä la Neuveville. A peu prös tous ont cherche

ä eviter les lignes droites, fuyantes et monotones, et ont

voulu mettre dans la nue une saillie, une flöche originalement

decoupee.
La Silhouette d'une seule maison peut modifier pour toujours

l'aspect gönöral de toute une cite.

Songez ä l'aspect qu'aurait Fribourg si les Jesuites, au lieu

de l'horrible cube de pierres tristes qui pöse sur la ville, avaient,

pour leur Pensionnat, pose en face du Collöge Saint-Michel un

bätiment dans le möme style, muni de tours, de lanternes et de

girouettes. Voyez, au contraire, quelle impression de joie, de

tranquillite esthötique nous donne le nouvel Asile des vieillarcts,

d'oü qu'on l'apercoive Sa Silhouette est merveilleuse, c'est la

cröation la plus röussie du Fribourg moderne ; et comme eile

va bien avec tout le cadre de la vieille cito de Zaehringen, avec

les berges, les bois et les rochers de notre Sarine.

Mais, en regardant en l'air les ombres capricieuses et les

tuiles pailletees d'or, j'oublie mon sujet. II faut y revenir.

Le premier projet primö est celui de M. Henri Meyer, de

Lausanne. II est dans les plus sobres, et s'impose moins au re-

gard distrait que d'autres qui l'avoisinent; mais dans sa sim-

plicitö il est ferme et fort, et par ces qualitös empörte les suf-

frages des plus profanes. Ses fenötres sont nombreuses, d'un

trös bon style. M. Meyer a fait une maison de lumiöre, et

cependant quelque chose de robuste. Une horloge, traitöe ä l'an-

cienne maniöre, donne de la couleur et de la vie ä la facade.

Je voudrais y ajouter quelques peintures höraldiques. La ligne

du toit est peut-ötre un peu longue et le clocheton qui la coupe

nie parait ötriquö. Une correction est nöcessaire et d'ailleurs

facile. Les portes principales me semblent un peu sacrifiees et

l'auvent qui les protöge pourrait ötre, dans sa physionomie,

plus rapprochö du type traditionnel suisse, bien en Situation

dans ce projet.



300 BULLETIN TECHNIQUE DE LA SUISSE ROMANDE

niTSF iraaai.rMAa3Üä
?'H SS 55KT3Sf?sISB.EB-.SS

st Bjamptiiff,
iÄJHtJB^Ä^8-88-18'81^!

PJ

mIE.
«rat =5'US1 uie*("Sa ÄäSi i ==ss .55|ff [gi-MÄi g M

•ESI ' $£*& <cas itö>i -i|£ak 33W"

an LEI.IE.Jöi.->sgt es

BIT 3SJr? lös ¦ iä&

so
HBfligaMa.^A@

Facade Sud-Est. Facade^Nord-Ouest.

n TFFFFffl

a
.JD.«.*.

du

Rez-de-chaussee. Combles.

3

a.
¦fc

Sous-sol. Premier etage.

I»rPrix : Projet « F «. — M.'Be^fi^MEYER, architecte, ä Lausanne.

CONCOURS POUR LE BÄTIMENT D'ECOLE DU GAMBACH, A FRIBOURG

Le jury a surtout remarquö combien la distribution gönörale
du bätiment est heureuse. Les salles sont parfaitement orien-
tees, les corridors bien öclairös. Les deux facades sont diverses
de caractöre et cependant trös harmonieuses; le tout se tlent
parfaitement sans rien d'artiflciel ni de truquö. Le toit ample a
de fort belles lucarnes.

A part deux ou trois dötails, le travail de M. Meyer möritait
k tous ögards la distinction obtenue; Ha quelque chose de trös
franc et de trös logique qui retient, repose, et en quittant la
salle on dit: Le jury a bien jugö.

II y a de grandes analogies entre les plans de M. Meyer et
ceux de MM. Baudin et Canioletti, de Genöve, qui ontdöcrochö
la seconde timbale. Ceci nous prouve quele jury, en les clecer-
nant, a obei ä la möme impulsion.

La maison est bien plantöe, le toit est trös pur et un
interessant motif s'en detache et fait fronton. Le rez-de-chaussöe
seul est un tantinet mesquin.

La partie centrale des deux facades nous plalt inflniment.
Si le projet de M. Meyer ötait exöcutö, on pourrait peut-ötre
exnprunter aux seconds lauröats certains dötails de ce pavillon,
en les mettant au point.

M. Ulysse Deböly, de Gernier (Neuchätel), a eu le troisiöme
prix. Nous nous trouvons trös eloigne des idöes qui dominent
la plus grande partie des essais voisins. Son projet a de la
valeur techniquement parlant, mais il est ä craindre que ceux qui
se pröoccupent de la restauration d'un art national ne le trouvent

pas assez de chez nous.
Ce projet est un des rares oü se manifestent des tendances

francaises; il est, ä ce point de vue, trös dötachö de l'ambiance
gönörale de cette exposition.

Le rapport des experts loue avec raison Pagencement
pratique des locaux; on pourrait ajouter encore que la construetion
tout entiöre rövöle une pensöe trös ferme, beaueoup de-mötier
dans le meilleur sens du mot.

Par son style möme, ce projet aurait peut-ötre rencontrö
plus de faveur encore, il y a quelques annöes.

Notioe ä l'appui du projet Sud-Est.

Le projet Sud-Est est conforme aux Indications cöntenues
dans le programme du concours,, de möme qu'aux conditions
stipulöes dans le « Röglement pour la construetion des Ecoles »

en vigueur dans le canton de Fribourg.
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üe Prix : Projet« Sud-Est ». — MM. Alexandre Camoletti et Henry Baudin, architectes, ä Geneve.

CONCOURS POUR LE BÄTIMENT D'ECOLE DU GAMBACH, A FRIBOURG

Etant donnö le caractöre suburbain du quartier du Gambach,
destinö ä se couvrir de villas, les auteurs du projet Sud-Est ont'
place le bätiment d'öcole en arriöre du chemin projetö, de fa-

Con ä creer un jardin avec pelouses et plantations.
Les quartiere desservis par la nouvelle ecole ötant situös

au Sud-Ouest, les entröes principales ont etö placöes du cötö
du chemin projetö parallölement au chemin du Gambach ; les

portes prevues sur les faces latörales donnent accös dans les

pröaux.
La distribution des locaux est semblable ä celle qui est pres-

crite dans le programme du concours.
Le parti de plan adoptö par les auteurs du projet Sud-Est

utilise de la facon la plus rationnelle l'orientatjon etla lumiöre.
Toutes les classes sont orientöes au Sud-Est, orientation re-

connue la meilleure et preconisöe par les röglements de plu-
sieurs cantons suisses ; seuls, l'atelier de lingerie et la salle de

dessin se trouvent au Nord-Ouest.
Les escaliers, dögagements et W.-C. sont relöguös au Nord-

Ouest ; ils receivent tous un öclairage difect.
L'öclairage des classes est unilatöral gauche et postörieur;

la surface d'öclairage est calculöe ä raison du ili de la surface
de plancher.

La surface construite du projet Sud-Est est de 710 m2; le

cube total (caleule du sol des caves ä la naissance de la toi-
ture) est de II000 m3 environ.

A 22 fr. le mötre cube de construetion, le projet Sud-Est as-.
cendrait donc ä la somme de 242 000 fr.; cette somme est celle

qui ötait flxöe dans le programme du concours, en tenant
compte de l'alöa de 5 % qui est laissö aux coneurrents.

Outre les projets primös, les cinq projets suivants ont ob-

lenn une mention honorable : « Sud-Est II», « Ecusson fribour-
geois II», « Fribourg », « Chambard », « Liauba ».

Dans un prochain numöro nous publierons, avec le rapport
du jury, le troisiöme projet prinie.

Tunnel du Simplon.

Extrait du XXra<> rapport trimestriel sur l'etat des travaux

au 30 septembre 1903.

(Planche 10.)

L'avancement des travaux de percement du tunnel du Simplon

a etö, du t« juillet au 30 septembre 1903, le suivant:

Brigue.
Prosrrfes.

Iselle
Progrfes

Galerie d'avancement
» parallöle

Abatages
Revötements

Etat an
sept.

7275
7279
6369
6241

Total.

17225
16967
15347
15129

Etat fin
sept.

523 9950 509
373 9688 549
367 8978 358
474 8888 417

La galerie de base a, depuis le pöint culminant du tunnel,
ötö continuöe sur 384 m. en rampe de 1,5°/00 au lieu de 2°/00;
on se trouvait donc au 30 septembre ä.3m,26 au-dessus de la
base normale du tunnel. La galerie parallöle a ötö perforee sur
318 m. möcaniquement et sur 55 m. ä la main. L'övitement
central dans le second tunnel a ötö commencö et est döjä ter-
minö sur 33 m. de longueur.

Tempörature moyenne de l'air:

A l'extörieur

A l'avancement Perforation

Brigue.
17°,55
26»,7
31 »,0

Iselle.
16<>,60

27",2
28»,9marinage

Le front d'attaque du cöti Nord, qui ä fin juin se trouvait dans
la dolomite cristalline blanche, a traversö successivement
pendant le trimestre des zones plus ou moins ötehdues de calcaire
dolomitique schisteux, de dolomite saccharolde avec zones

.d'anhydrite violacöe, un massif d'anhydrite blanche, des schistes
gris calcariföres, des calcaires grenus plus ou moins micaeös,

pour parvenir au km. 9,850 dans du calcaire cristallin ayant
l'aspect d'un marbre saccharolde et formö de carbonate de
chaux presque pur.
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La temperature de.la röche, a ete observöe comme suit :

Aukm. 9,400 ä 36 m. du front d'attaque 43°,8 le 1 juillet, 40»,4 le 27 juillet
» 9,600 »28 £jf~|. 43o,6 »28 juillet, 37o,6 » 20 sept.

» 9,800 o 30 » 40o,l » 23 sept., 39",8 » 28 »

Dans les trous de mine de l'avancement:
Au km. 9,460 temp. de la röche 51" temp. de l'air 27° 3 juillet.

» 9,612 » 49» » 27o,5 25 »

» 9,702 » 48»,0 » 25»,5 8 aoüt.
» 9,807 » 48°,2 » 27o 31 »

» 9,900 49« » 26°,5 18 sept."'
II semble donc que la baisse graduelle eonstatee precödem-

ment est arrötee et que du km. 9,600 au km. 9,900, la röche a

la möme temperature, voisine de 49°.

Une vingtaine de sources ont jailli pendant le trimestre, la

plupart peu considerables.
Du cöte Sud, les gneiss schisteux ont fait place ä du mica-

schiste avec mica blanc et noir, puis ä du marbre blanc ä

trainees de mica brun, rouge, jaune, orange, etc., soit ducipo-
lin ; enfln sont survenus des schistes micaces cälcariföres gris.

Temperature de la röche :

Au km. 6,800 4 18 m. du front d'attaque 36",8 le 1 juillet, 33<>,21el9aoüt.

» 7,000 »18 » 39",0 » 20 aoüt, 35°,5 » 20 sept.

» 7,200 » 17 » 37o,8 » 21 sept, 35",5 » 28 »

Entre les km. 3,800 et 4,400, le refroidissement de la röche

qui s'est produit d'avril ä juin dans le voisinage des grandes

sources froides, disparaitpeu ä peu. Les sources du km. 4,400

ont subi leur periode de crue et ont atteint leur maximum, soit

1150 litres-seconde en juillet; dös lors leur döbit a diminue

plus rapidement que l'annee precedente. Une source de 1200

litres-minute a jailli au km. 6,943, mais son döbit est dös lors

tombö ä 90 litres-minute.
Les quantitös moyennes d'air refoulees en 24 heures dans

le tunnel ont öte les suivantes:
Cötö Nord 2 684 450 m3 ä une pression initiale de 267 mm. d'eau

» Sud 2 468 450 I » 219 I
La Ventilation et la röfrigöration ont produit un abaissement

de temperature öquivalant ä la deduction de 3 092 000 calories

par heure du cötö Nord et de 1 409 860 du cötö Sud. Les quantitös

d'eau introduites ont ötö de 6653 m3 (dont 4147 pour la

röfrigöration) du cötö Nord et 2712 du cötö Sud, aux temperatures

initiales de 7°,4 et 11",5 et aux pressions de 98 et 93 at-

mosphöres. — La quantite d'eau sortant du tunnel a ötö en

moyenne de 80 et 924 litres-seconde.
Les excavations totales atteignaient ä fin septembre 429 510

et 315 227 m3, et le cube total des maconneries 91 664 et 70115

m3. Ha ötö extrait pendant le trimestre 22144 et 20203 m3 de

döblais, soit en moyenne 276 et 240 m3 par jour, dont23 et 31 °/o

ä la Perforation möcanique.
La consommation journaliöre de dynamite a atteint 443 et

500 kg., soit 4,87 et 6,14 kg. par mötre cube de döblai ä la

Perforation möcanique et 0,70 et 0,65 kg. par mötre cube de döblai

ä la main; en moyenne 1,68 et 2,24 par mötre cube de döblais.

On a exöcutö pendant le trimestre 5952 et 4959 m3' de

maconneries, soit en moyenne 76 et 59 m3 par jour.

Sociale suisse des Ingenieurs et des Architectes.
80">e anniversaire de M. le professeur Dr Amsler-Laffon, ä

Sohaffhouse.

Dans son numero du 14 courant, la Schweizerische Bauzeitung

consacre quelques lignes, accompagnöes d'un portrait, au

professeur Dr Amsler-Laffon, membre d'honneur de la Sociötö

suisse des Ingönieurs et des Architectes, qui acölöbrö, lel6
novembre dernier, son 80m° anniversaire de naissance.

Les mathematiciens et les ingenieurs connaissent tous le
nom de ce savant, auquel on doit de nombreux appareils de

pröcision qui se distinguent par leur remarquable simplicite,
en comparaison de la complexite des problömes qu'ils servent
ä resoudre.

L'oeuvre de M. Amsler-Laffon, dit la Schweizerische Bauzeitung,

n'est pas seulement connue et appreciee en Suisse, mais
bien au delä de nos frontiöres. Son invention du planimötre
polaire k eile seule assurerait ä son nom la celebrite dans le
monde scientifique.

Nous ne voulons ici que mentionner ses ingenieux appareils
hydromötriques, ses inventions dans la technique militaire, les
machines imaginöes par lui pour les essais de materiaux. II a

toujours mis ses talents au service du developpement de Schaf-
fhouse et cette ville est devenue pour lui une seconde patrie;
promoteur zöle des installations hydrauliques, qui retenaient
jadis l'attention de tous les techniciens, il prit aussi une part
active k l'etablissement du röseau actuel de distribution d'eau,
mettant, lorsque l'occasion s'en prösentait, sa science et ses

inventions au service de la ville. En temoignage de reconnais-

sance, celle-ci lui confera la bourgeoisie d'honneur.
II serait long d'önumörer les temoignages honorifiques qu'il

recut:
L'Universite de Königsberg lui decerna le titre de docteur

honoris causa^ l'Acadömie des Sciences le choisit comme un
de ses membres correspondants, etc.

Le professeur Amsler est ne le 16 novembre 1823, äStalden,
prös Brugg. II a suivi d'abord l'ecole primaire, puis l'ecole de

district, ä Lenzbourg, et, avec le conseiller federal Welti
'comme camarade de classe, le College cantonal d'Aarau. II
etudia ensuite la theologie, puis les mathematiques, dans les
universitös de Jena et Königsberg. Aprös avoir travaille ä l'ob-
servatoire de Genöve, sous la direction de Plantamour, il est,
en 1849, privat-docent de mathematiquQirUniversitö de Zürich

et, en 1854, professeur de mathematique et de physique au

Gymnasede Schaffhouse. A cötö de ses occupations de professeur,

M. Amsler dirige un petit atelier de mecanique de

pröcision jusqu'en 1857, oü il quitte le professorat pourse vouer
entiörement ä cette activite scientifique pratique.

Le Bulletin technique se fait l'interpröte des Ingönieurs et
des Architectes» romands pour presenter leurs hommages au
Dr Amsler.

Association amicale des
anciens elöves de l'Ecole polytechnique de Zürich.

Section de Geneve.

A l'ouverture des cours du Polytechnicum, le 20 octobre
dernier, M. le Professeur Dr R. Gnehm, directeur de l'ecole, a

prononcö un discours dans lequel il a parlö des discussions qui
ont eu lieu derniörement dans la presse, et aux Chambres föderales

möme, sur des modifications dans les programmes. A

döfaut d'une traduction in extenso nous pensons qu'un rösumö

de ce discours aura de l'intöröt, en donnant une idöe de la
matiöre dont cette question, k laquelle aucun ancien polytech-
nicien ne peut rester indifförent, est envisagee dans le Conseil

de l'Ecole Polytechnique födörale.
En accueillant les nouveaux ölöves qui vont prendre part

aux cours du polytechnicum, le Directeur exprime le vobu qu'ils
y trouvent une röelle satisfaction, et qu'ils öprouvent les bons

effets de l'organisation de l'Ecole. 11 rappelle que celle-ci est

fondöe sur des plans d'ötude döterminös, accompagnös ,d'exer-
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